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ASSEMBLEE GENERALE DE L’ASPAP
VENDREDI 12 FEVRIER à 19h30

aux Forges de Pyrène
salle polyvalente

Ce grand moment sera l’occasion de revenir sur tous les 
sujets clés de l’année 2009.

Nous vous y attendons NOMBREUX, l’ENTREE EST LIBRE, 
n’hésitez pas à inviter: famille, amis à nous rejoindre pour 
une soirée conviviale et festive. Comme à l’accoutumée un 
BUFFET AMICAL est organisé à la �in de l’AG pour lequel 
nous comptons sur les talents culinaires de tous pour réga-
ler nos papilles; l’ASPAP off rira le pain et le vin.

Et pourquoi ne pas pro�iter de la présence du groupe tra-
ditionnel «LES REVELHETS» pour continuer la soirée en 
musique et en chansons comme l’an passé!

Bonne année 2010 à tous les adhérents de l’ASPAP, à leurs familles, à leurs amis, à leurs troupeaux.
Nous savons tous combien la conjoncture a été difficile en 2009, pour nombre de nos citoyens et pour les éleveurs 
en particulier.
Nous espérons que 2010, année mondiale de la biodiversité sera une année faste pour les pastoralismes du monde 
entier qui sont un mode de production agricole parfaitement adapté à des milieux difficiles.
Nous espérons que les voix des populations locales seront entendues, que la préservation de leurs savoir-faire sera 
une priorité.
Nous militerons pour que «biodiversité» rime avec «vie des territoires» et non «mise sous cloche de la nature et des 
espaces».
Les pyrénéens sont’ils si différents de ces pasteurs africains expulsés de leurs territoires pour y réinstaller une «na-
ture vierge» (riche en grands fauves évidemment), que viennent admirer des éco-touristes, arrivés en avion et logés 
dans de grands hôtels climatisés.
Leur proposera t’on un jour, comme on le fait pour ces éleveurs africains de devenir serveurs dans ces hôtels?
A qui profitent les schémas du WWF et consorts? Qui a intérêt à ne voir dans la biodiversité que les espèces «em-
blématiques» c’est-à-dire économiquement rentabilisables par l’écotourisme? A quand une grande enquête sur les 
liens financiers entre WWF, les grandes fondations des multinationales et les grands capitaux de l’écotourisme?

En attendant, continuons notre combat et notre réflexion sur le terrain et sachons convaincre, y compris dans les 
milieux écologistes, que l’avenir de la planète et de la biodiversité passe par d’autres voies que les réintroductions 
de prédateurs.
            Bonne année 2010!  
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�L’OMERTA DES MONTAGNES
Suite aux propos publics de Phillipe Lacube en 
septembre dernier évoquant la mort de deux ours en 
Ariège, l’Etat a dépêché une enquête administrative, 
suivie d’une enquête judiciaire menée par les 
gendarmes ariégeois. 

Déployant de gros moyens (« des moyens exagérés » 
a dit le procureur), la justice a diligenté une 
quarantaine d’auditions et réalisé  plusieurs semaines 
d’investigations sur le terrain. Ainsi avons nous pu voir 
passer quelques dizaines de gendarmes parcourant la 
montagne à la recherche  des ours. Hélas, rien, encore 
et toujours rien. Fallait‘il mettre en œuvre le plan 
« alerte enlèvement » pour retrouver les disparus ? 
Mobiliser l’armée ?

Dans les fermes, les enquêteurs zélés ont fait dérouler 
des câbles pour voir s ‘ils n’étaient pas couverts de 
poils d’ours mais rien, toujours rien, rien que des poils 
de vaches, de moutons, de chevaux, d’ânes…

En�in, la justice s’est prononcée : l’affaire est classée 
faute de cadavre et  de preuves d’infractions. 

Alors que les pro-ours et l’Etat s’apprêtaient à  lancer 
une campagne auprès des médias sur le thème « tout 
va très bien avec les ours dans les Pyrénées », cet 
épisode met en évidence, une fois encore, le manque 
d’acceptation de l’opinion locale concernant les 
réintroductions d’ours slovènes. Il a fracassé un des 
ultimes tabous : oui, il est possible de parler de mort 
d’ours, y compris non naturelle sans déclencher 
l’émoi des français qui savent parfaitement que ces 
populations ursines non plus ne sont pas naturelles.

« Nous défendons tout simplement les Pyrénées 
pour tous, pour aujourd’hui, et pour demain »

� FIN DU «PLAN OURS»
  31  décembre 2009 : le plan ours a pris �in et l’Etat doit 
à nouveau se positionner.

ADET, Ferus et consorts réclament à grands cris de 
nouvelles introductions (mais en catimini, cette fois : 
�ini les ours baptisés, parrainés et lâchés devant les 
ministres et les petits fours). Ils changent de registre, 
deviennent agressifs et  attaquent l’Etat auprès de 
l’Europe.

Mme Jouanno, secrétaire d’état à l’Ecologie bien 
qu’ayant annoncé il y a quelques semaines vouloir 
débuter une série de 11 rencontres (avec les pro-ours et 
les « anti-ours ») n’a, à ce jour, reçu que les délégations  
l’ADET et  FERUS.
La rencontre avec l’ACAP (Association Pyrénéenne des 
Chambres d’Agriculture) a été reportée sine die.
L’ADDIP, coordination pyrénéenne de nos associations, 
n’ a pas eu de proposition de rendez-vous.

Ce silence à notre égard signi�ie t-il qu’une situation de 
statu-quo est installée jusqu’aux élections régionales 
qui approchent ? que les choses se travaillent dans 
l’ombre avec les « copains » du ministère ? affaire à 
suivre…

�COMMISSION DOMMAGES 
OURS
La commission départementale d’indemnisation 
des dommages d’ours s’est réunie le 3 décembre 
2009 à Foix où étaient présents des représentants 
de la Fédération Pastorale, de la DREAL (Direction 
Régionale de l’environnement, de l’aménagement et du 
logement), de l’ONCFS, de la DDEA. L’Equipe Technique 
Ours était excusée.

En 2009 : 
- 139 ovins, 3 bovins et 4 équins ont été tués 
- 18 ovins, 5 bovins ont été blessés. 
-27 ruches ont été attaquées. 

Le montant des compensations accordées pour l’année 
2009 s’élève à 36 512,10 €

Cela représente au total 115 dossiers dont 71 ont été 
classés « imputables » à l’ours (la responsabilité de 
l’ours ne fait pas de doute et le dossier est indemnisé), 
42 dossiers classés « cause indéterminée » (la 
cause du dommage est indéterminée. Les éléments 
techniques du constat ne permettent pas de statuer 
sur la responsabilité de l’ours dans le dommage) et 2 
dossiers classés « non imputable » (la responsabilité 
de l’ours est écartée). 
Tous les animaux sur lesquels on ne voit pas 
– ou plus- de trace de prédation sont classés « cause 
indéterminée » : animaux poursuivis par un ours 
ayant chuté, animaux trouvés trop tardivement et 
consommés par les nécrophages.;
Les animaux disparus, c’est à dire dont les carcasses 
n’ont pu être retrouvées (tombées dans des précipices 
ou consommées) ne sont pas comptabilisés ni 
indemnisés.

 � POPULATION D’OURS,                  
  LE COMPTE N’Y EST PAS
Le résultat de analyses génétiques 2009 de la popula-
tion  d’ours dans les Pyrénées est sorti. 
Pour cette année, 12 ours ont pu être sérotypés, dont 1 
nouveau dans le Vicdessos, l’ours U8SLO16 (SLO  dési-
gnant un «ours slovène», comme l’indique le rapport), 
que pour notre part nous appelerons «ours Vicdes-
sos».

Grande satisfaction chez les suiveurs d’ours! Il y a de 
nouveaux ours dans les Pyrénées.... Mais grand silence 
sur les ours dont on est sans nouvelles depuis plusieurs 
campagnes de collecte d’indices génétiques. 
Qui se souvient encore de Kouki, Zyva, Sarrousse, 
Camille...des ours qui n’ont pas donné de preuve gé-
nétique ni visuelle de leur survie depuis plusieurs 
années.
La rigueur scienti�ique exigerait un point global sur la 
population d’ours, une vraie estimation prospective à 
partir des éléments obtenus. 
Mais on n’est pas dans le domaine de la rigueur scien-
ti�ique. Pour les suiveurs d’ours, il y a tout intérêt  à 
faire croire que la population s’installe, sinon, adieu les 
«crédits ours» et les emplois des suiveurs d’ours!
Pourtant après avoir réintroduit 8 ours (dont les pre-
miers il y a plus de 10 ans) on ne compte encore de 
manière certaine, que 12 ours dans les Pyrénées.

� LE BRACELET DE LA MINISTRE

Invitée à l’émission de Laurent Ruquier «on n’est pas 
couché» la ministre Chantal Jouanno portait au bras le 
bracelet du WWF.
Etonnant, non? Une  ministre de la France achète des 
bracelets à une association qui porte plainte contre la 
France parce que notre pays ne  se précipite pas pour 
importer des ours!
La verra t’on un jour avec le tee-shirt des Pastoralies 
car, chacun le sait, le pastoralisme est le meilleur ga-
rant de la biodiversité des montagnes et l’ASPAP ne met 
pas l’Etat au tribunal, plusieurs fois par an comme le 
fait le WWF. 
2010 est l’année mondiale de la biodiversité, une occa-
sion à saisir pour éclairer encore mieux l’importance 
du pastoralisme sur la biodiversité «ordinaire»

�ILS SONT PARTIS SE PLAINDRE 
A L’EUROPE
Fini le bon temps pour les escrologistes pouvaient faire 
croire que l’ours était une espèce en voie de dispari-
tion, que la cohabitation prédateurs-pastoralisme était 
possible, que les Pyrénéens étaient d’accord avec des 
réintroductions de prédateurs.

Fini le bon temps où les médias avalaient tous les
mensonges et toutes les approximations des pro-ours 
et considéraient les suiveurs d’ours comme des scien-
ti�iques.

Fini le bon temps où en jouant sur la corde sensible, 
en donnant des petits prénoms et de gentils parrains 
aux ours, on pouvait mobiliser parents en enfants pour 
dé�iler dans les rues en croyant ainsi sauvegarder les 
ours.

C’est pourquoi 4 associations sont parties se plaindre 
à l’Europe: la France ne «respecterait pas ses engage-
ments internationaux et devrait réintroduire 1 ou 2 
ours par an jusqu’à ce que la population d’ours soit 
considérée comme viable par les experts». Ils nous 
prédisent force amendes si ces réintroductions ne se 
font pas.
Aucun texte n’oblige à réintroduire et ça, ces associa-
tions le savent parfaitement.
Mais quand on n’arrive plus à convaincre, il ne reste 
plus que la menace. Quand on n’arrive pas à faire adhé-
rer à ses idées dans son pays, on va chercher l’Europe 
à la rescousse.
Mais attention, ces gens ont des entrées partout et 
nous devons rester vigilants.

A S P A P  Appel ¨ COTISATIONS 2009

D®j¨ membre de lõASPAP en 2006, 2007 ou bien 2008, vous nõavez pas eu le temps de 
renouveler votre adh®sion en 2009 : sachez quõil est encore temps  de nous rejoindre !!  

 Vous soutenez les Pyr®n®es vivantes, humaines et pr®serv®eséé..

Alors nõh®sitez plus, rejoignez nous é.

Rappel : 10€ individuel, 30€ association, collectivité locale
 (voir bulletin spécial sur le site www.aspap.info)
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� JOUONS AUX CARTES

L’ASPAP s’est amusée à jouer aux cartes et à comparer les points d’attaques de différents ours d’Ariège sur ces 
3 dernières années. En repérant tous ces points par des signes de forme différente, comme cela est présenté 
sur la carte ci-dessous, on constate sans ambiguité que Boutxy et l’ours «Vicdessos», très prédateurs les 
années précédentes  ont dédaigné les troupeaux cette année. 
Ces constatations, bien sur, l’Equipe technique Ours les avait faites avant nous mais chut...on ne dit mot , il faut 
faire croire que l’opération marche, que la diminution des attaques est dûe aux mesures de protection (alors 
que rien de spéci�ique n’a été mis en oeuvre sur ces zones en 2009, mais l’ETO n’est pas à un mensonge près), 
expliquer à la Ministre que, dans les Pyrénées, le calme est revenu. Bref, surtout ne pas analyser les cartes, les 
indices récoltés à grands frais de crédits publics quand ils vont à l’encontre du dogme escrologiste.

Evidemment, suite à la déclaration de Philippe sur   la disparition de 2 ours, il a bien fallu admettre que cela 
était possible et même  probable (après une tentative un peu stupide de la DIREN de faire croire que les ours 
étaient devenus végétariens, c’est dire s’ils en connaissent un rayon  en matière d’ours!)

Un nouveau pas a été franchi: lorsque l’Etat  lance une enquête à la recherche d’ours tués par des Pyrénéens, 
il ne peut plus faire croire qu’il y a acceptation sociale sur la  réintroduction d’ours.... et l’acceptation sociale 
est un des préalables requis pour ce type d’opération.

La solidarité montagnarde contre cette opération, notre excellente connaissance du terrain  qui est notre 
lieu de vie et de travail,notre capacité de re�lexion et de mobilisation, voila nos armes. Et nous saurons
encore nous en servir......
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POUR COMMUNIQUER
 - A vos plumes
Ce numéro de Vivre en Pyrénées est fait pour vous, 
n’hésitez pas à le commenter, le compléter, à proposer et 
rédiger un sujet pour le prochain numéro.

 - Donnez nous votre email
Une grande partie de nos infos circule par e-mail, 
un moyen rapide et économique de communi-
quer. Mais il nous manque beaucoup d’adresses 
e-mail de nos adhérents. 
Vite, vite, envoyez nous vos coordonnées sur no-
tre boite ÁÓÐÁÐȢÃÏÎÔÁÃÔͽÇÍÁÉÌȢÃÏÍ pour dispo-
ser de toutes nos infos.
 - Notre site internet
La cabane de l’ASPAP ×××ȢÁÓÐÁÐȢÉÎÆÏ,notre site, 
mis à jour régulièrement vous informe des der-
nières actualités. 
 

- Téléphonez-nous
Pour toutes informations, vous pouvez nous joindre par 
téléphone au 06.30.29.90.86.

                                                             ! ÂÉÅÎÔĖÔȢ

- ,ÅÓ 2ÅÖÅÌÈÅÔÓ ȡ ÐÁÒÃÅ ÑÕȭÕÎÅ ÃÈÁÎÓÏÎ ÃÈÁÎÔïÅ ÅÓÔ 
ÕÎÅ ÃÈÁÎÓÏÎ ÖÉÖÁÎÔÅȤȤ

Les Revelhets (groupe de Pascale Denjean) enchantent 
nos oreilles avc leur CD Ⱥ  Á ÌÁ ÍÏÎÔÁÎÁÈ Ȼ. 

Désormais disponible à la vente. Vous pourrez vous 
le procurer à notre Assemblée générale. Vous pouvez 
aussi le recevoir directement chez vous, en envoyant 
un chèque de 17euros à l’ASPAP (ordre: Pascale 
Respaud). 

Pascale et ses amis seront comme l’an dernier à 
l’assemblée générale : musique et danse, l’AG c’est 
aussi notre fête !
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 Jean-Pierre, après la fête un choc tragique...

Ton optimisme ¨ toute ®preuve  nôaura pas suffi pour infl®chir la ligne du destin. Ta disparition au len-
demain de la foire de la Barguill¯re, remise ¨ lôhonneur gr©ce en particulier ¨ ton ®nergie, a plong® le 
monde agricole ari®geois dans une immense ®motion.

Ton implication dans de nombreuses structures de d®veloppement agricole t®moignait de cette vo-
lont® qui  tôanimait sans cesse dôaller de lôavant, toujours pour le bien et lôint®r°t collectif.

Ton sourire reste grav® dans toutes nos m®moires...

Tous les membres de lôASPAP compatissent ¨ la douleur de la famille de Jean-Pierre Laguerre

� SUR LES ONDES

-Un « Montanhol » sur  Radio Transparence-

Dans son émission hebdomadaire « Une heure, 
une heure seulement… », sur les ondes de Radio 
Transparence, Gérard Bérail a enregistré un portrait de 
Philipe Lacube, en 3 parties, dont les deux premières 
ont été diffusées les 14 et 21 janvier. Vous pourrez 
écouter la troisième : le  *ÅÕÄÉ ςψȾπρ ȡ Û ρπÈτυȢ

 Ⱥ ,Å ÍÉÌÉÔÁÎÔ ÅÎÇÁÇï ÅÔ ÌÅ ÃÏÍÂÁÔ ÁÎÔÉȤÏÕÒÓ Ȼ
ɉ2ÅÄÉÆÆÕÓÉÏÎÓ ÌÅ ÓÁÍÅÄÉ ϊÈψω ÅÔ ÄÉÍÁÎÃÈÅ Û υϊÈψωɊ

RADIO TRANSPARENCE s’écoute sur 93.7 en Ariège, 
93.6 en Vallées d’Ax, 107.0 à Foix, 95.0 à Pamiers et sur 
internet depuis le site : www.radio-transparence.org

�TOUT JUSTE ASSEZ POUR LA 
BELOTE
En 2000, l’ADET-pays de l’ours et Association pour la 
Cohabitation Pastorale commencent à commercialiser 
« le Broutard du Pays de l’Ours » dans les Pyrénées 
Centrales (Ariège, Haute-Garonne et Hautes-Pyrénées). 
C’est une simple marque commerciale qui n’est pas du 
tout reconnu comme un signe of�iciel de qualité, véri�ié 
par des contrôles stricts. 

-En 2001 : 6 éleveurs-producteurs (environ 1050 
bêtes) adhéraient à cette démarche

-Aujourd’hui, ils ne sont plus que 4, juste assez pour 
jouer à la belote lors de leurs assemblées générales, 
qui au vu de leurs résultats ne doivent pas briller par 
le dynamisme.  

L’Etat a largement soutenu cette tartufferie : pour 
réintroduire des ours, il lui fallait  quelques éleveurs 
« intéressés » (intéressés surtout par la manne 
�inancière). Dommage qu’il n’ai pas plutôt cherché à 
collaborer avec les éleveurs « intéressants »….mais 
ceux là ne veulent pas d’ours.
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� MANIFESTATION A FOIX 
7.000 personnes pour le droit de 

chasse et contre le plan ours 

Ⱥ-ÅÒÃÉ ÌÅ #%! Ȥ ÃÏÍÉÔï ïÃÏÌÏÇÉÑÕÅ ÁÒÉïÇÅÏÉÓȤ ȟ ÖÏÕÓ 
ÁÖÅÚ ÁÔÔÁÑÕï ÌÅ ÍÏÎÄÅ ÄÅ ÌÁ ÃÈÁÓÓÅ ȩ 'ÒÝÃÅ Û ÖÏÕÓ 
ÌȭÕÎÉÏÎ ÔÏÔÁÌÅ ÓȭÅÓÔ ÆÁÉÔÅ ÃÏÎÔÒÅ ÌÅÓ ÉÎÔÒÏÄÕÃÔÉÏÎÓ ÄȭÏÕÒÓ» 
commencera Jean-Luc Fernandez, Président de la 
Fédération des Chasseurs de l’Ariège.

Les médias nationaux se sont fait l’écho de notre 
mobilisation massive, et de la détermination des 
chasseurs : ȺÎÏÕÓ ÎȭÁÃÃÅÐÔÅÒÏÎÓ ÁÕÃÕÎÅ ÒÅÓÔÒÉÃÔÉÏÎ ÄÅ 
ÌÁ ÃÈÁÓÓÅ ÐÏÕÒ ÃÁÕÓÅ ÄÅ ÐÒïÓÅÎÃÅ ÄÅ ÌȭÏÕÒÓȻ. Le rejet 
du plan ours a retenti si fort dans les rues de Foix, 
que Chantal Jouanno n’aura pas pu ne pas l’entendre. 
Le Préfet de l’Ariège, qui a reçu la délégation unitaire 
représentative (élus, chasseurs, pêcheurs, éleveurs, 
agriculteurs, syndicats, aménageurs ruraux, forestiers 
privés, usagers de la montagne) l’a d’ailleurs dit : 
ȺÌȭ%ÔÁÔ ÎȭÁÃÃÅÐÔÅÒÁ ÐÁÓ ÌÁ ÓÁÎÃÔÕÁÒÉÓÁÔÉÏÎ  ÄÅÓ 0ÙÒïÎïÅÓȻȢ 
Ⱥ*Å ÐÒÅÎÄ ÁÃÔÅ ÄÅ ÌÁ ÎÏÎ ÁÃÃÅÐÔÁÔÉÏÎ ÓÏÃÉÁÌÅ ÐÁÒ ÌÅÓ 
ÐÏÐÕÌÁÔÉÏÎÓȟ ÊÅ ÌÁ ÒÅÌÁÉÅÒÁÉ ÁÕ -ÉÎÉÓÔîÒÅȻȢ Philippe 
Lacube, représentant l’ADDIP a rappelé fermement que 
les propositions du Groupe National Ours, n’ont aucune 
légitimité, elles ont le résultat d’une «réunionnite» à 
laquelle n’ont participé que les fonctionnaires et des 
promoteurs du tout sauvage. 

Au delà du droit de chasse, ce que tout le milieu 
rural est venu défendre, c’est bien le refus de laisser 
les Pyrénées devenir un sanctuaire, le refus de 
l’appropriation de nos territoires par des activistes de 
l’écologie sans représentativité ni légitimité. Le droit à 
un territoire vivant, préservé, humain.

Nos militants, très nombreux à Foix, ont été émus 
de l’hommage que François Toulis, Président de 
la Chambre d’Agriculture et Augustin Bonrepaux, 
Président du Conseil Général ont rendu à notre 
association  çlõASPAP, qui a eu le courage dõaller au 
front, dõavancer seule, de prendre des risquesè, çdont les 
militants nõont pas eu peur de sõopposer ¨ lõEtat, sur le 
terrain, et lõon pay® au centuple par les gardes ¨ vues, les 
proc¯s, la prison avec sursis parfois.è LõAspap qui a ouvert 
les yeux ¨ tous sur la çzone de nature viergeèèquõont veut 
nous imposer, par le levier de lõours, si nous ne r®agissons 
pas aussi courageusement que lõASPAP lõa faitè. 

�RESPECT MAGALI
C’est ainsi à l’ASPAP, un seul être nous manque mais 
rien n’est dégarni ! Nôtre force est dans la multitude 
de nos adhérents, leur diversité et la mixité, la passion 
militante décuplée par un objectif que chacun partage.

La distance que Magali a souhaité prendre avec son ac-
tivité d’animatrice infatigable, n’est pourtant pas rien. 
La passionnée du combat pastoral s’est impliquée dans 
notre association jusqu’à s’y identi�ier.

Elle était au coeur de tous nos dispositifs, sur nos li-
gnes de front, au centre de nos vitrines, à la baguette 
pour la mise en forme et en musique. Elle avait les 
mots jsutes et la formule cinglante, fulminait d’idées et 
d’initiatives. Elle entraînait souvent, savait modérer et 
synthétiser, faire le tri de l’essentiel. Elle nous donnait 
le tournis.

On a le droit de souf�ler quant on a tant donné. C’est sa 
demande d’aujourd’hui que chacun comprend d’autant 
mieux que nous la savons toujours parmi nous, pour 
nos actions à venir ou sa personne et ses compétences 
seront toujours précieuses.
Merci Magali, merci pour tout. La vie est toujours de-
vant ! Les victoires et le succès aussi!

Le bureau de l’ASPAP

� AVANT PREMIERE 

Le �ilm de Pascale Fossat: ,Á ÐÅÁÕ ÄÅ ÌȭÏÕÒÓ sera pro-
jetté en avant première le ÖÅÎÄÒÅÄÉ υ ÆïÖÒÉÅÒ Û ρωÈσπ 
à la salle Max Linder de Saint Girons, suivi d’un débat.

Pascale Fossat est productrice à France Culture, origi-
naire du piémont pyrénéen elle n’a pas une approche 
urbaine du problèmes de l’ours.

Vous souhaitez en savoir plus sur ce �ilm ? N’hésitez pas 
à consulter le site «ÌÅÓ ПÉÌÍÓ ÄÅ ÌÁ ÃÁÓÔÁÇÎÅȻ: 

www.lacastagne.org/PROJET-La-peau-de-l-ours.htlm 

�LA CHASSE, UN DROIT A  PRESERVER

Le ton monte, les mouvements écologistes pro-ours 
n’hésitent plus à exiger la régulation voire l’interdic-
tion de la chasse en battue pour préserver la tranquil-
ité des prédateurs. 
La vigilance sur ce sujet s’impose. Les voyages de l’AS-
PAP en Espagne et en Italie nous ont permi de voir que 
dans ces pays là les écologistes avaient eu raison de la 
chasse en battue.



Assemblée générale de l’ASPAP

 Vendredi 12 février 2009 à 19h30
aux Forges de Pyr¯ne 

¨ Montgailhard

Le patrimoine dôAri¯ge-Pyr®n®es 
se mange, se chante et se danse!

                              !Õ ÐÒÏÇÒÁÍÍÅ

- 2ïÓÕÍï ÄÅ ÎÏÔÒÅ ÁÃÔÕÁÌÉÔï φττύ

- Dommages ours en 2009
-Pastoralies 2009 à Guzet
-Fin du plan ours 2006-2009
-Les auditions de l’automne
- Mort des deux ours : le point
-Chasse, où en est-on ?
-La très attendue «Minute Bruno» traitera de la 
réalité espagnole (Val d’Aran), la position du Sénat 
espagnol et en�in que se passe t-il en Navarre ? 

Ȥ"ÉÌÁÎ УÉÎÁÎÃÉÅÒ

Ȥ)ÎÔÅÒÖÅÎÔÉÏÎÓ ÄÅ ÄÅÕØ ÍÉÌÉÔÁÎÔÓ ÄÅ ÌÁ ÃÈÁÿÎÅ 
0ÙÒïÎïÅÎÎÅ 

-Marie-Lise Broueil, présidente de l’ASPP65 :le 
mauvais feuilleton du Parc National des Pyré-
nées.

-Jean-Baptiste Larzabal, membre de l’ASPP65: 
l’ours carnivore.

Comme toujours ÎÏÕÓ ÌÁÉÓÓÅÒÏÎÓ ÌÁ ÐÁÒÏÌÅ Û 
ÎÏÓ ÁÄÈïÒÅÎÔÓ qui souhaiteraient s’exprimer sur 
ces sujets ou d’autres; ce sont les idées de tout 
un chacun qui font la particularité et la force de 
l’ASPAP.

Notre AG sera l’occasion de recevoir en Ariège 
les partenaires qui partagent notre combat et le 
mène avec nous. Nous espérons vivement qu’ils 
pourront nous rejoindre.

6%.%: ./-"2%58 ÒÅÖÉÖÒÅ ÔÏÕÓ ÌÅÓ ÇÒÁÎÄÓ 
ÍÏÍÅÎÔÓ ÄÅ ςππω

�VENDREDI 6 et SAMEDI 7  
       AOUT 2010 A BEILLE

Les Pastoralies  : novatrices et festives !

La 3ème édition de la fête de la montagne vivante se 
déroulera non plus sur une journée, mais sur deux !!

.ÏÔÒÅ ÐÒÏÊÅÔ ÅÓÔ ÄÅ ÆÁÉÒÅ ÄÅ ÃÅÔÔÅ ÆðÔÅ Ⱥ,ÅȻ ÇÒÁÎÄ 
ÒÅÎÄÅÚȤÖÏÕÓ ÄÕ ÐÁÓÔÏÒÁÌÉÓÍÅ 0ÙÒïÅÎïÅÎȢ 

Notre ambition : Montrer toutes les facettes du 
pastoralisme, son impact écologique, économique, 
social sur les Pyrénées

Notre public: le grand public, habitants ou touristes et 
aussi les scienti�iques et les médias.

Cette année béné�iciera d’une collaboration encore 
plus forte des institutions Ariégeoises (la Fédération 
Pastorale, l’ACCAP, l’Association des Pâtres de l’Ariège, la 
Chambre d’Agriculture, la Communauté des Communes 
des Vallées d’Ax) a�in de mener à bien ce projet.

Nous allons donner à cet évènement une dimension 
transpyrénéenne et nous accueillerons à Beille les 
autres départements Pyrénéens.

Une assemblée plénière s’est tenue le 18 janvier 2010 
à Les Cabannes : à cette occasion le comité de pilotage 
a été crée. (Pour plus informations rendez-vous sur le 
site de l’ASPAP : www.aspap.info).

-L’ASPAP siège à Foix
Nous avons désormais un bureau à la Chambre 
d’Agriculture de Foix (32 av du G de Gaulle) dans le 
ÂÝÔÉÍÅÎÔ 3ÁÉÎÔ "ÁÒÔÈïÌïÍÙ,  au 1er étage (en face 
du bureau des JA). Marion assurera désormais ÄÅÕØ 
ÐÅÒÍÁÎÅÎÃÅÓȡ ÌÅÓ ÌÕÎÄÉÓ ÅÔ ÖÅÎÄÒÅÄÉÓȢ Pour tout 
questionnement n’hésitez pas à lui rendre visite.

� Nouveautés à l’ASPAP
-Bienvenue à Marion

Marion est la nouvelle animatrice de l’ASPAP .

Elle a pris ses fonctions le 15 décembre avec enthou-
siame et les conseils avisés de Magali.
Nous savons tous que ce travail d’animation d’une asso-
ciation aussi militante que la notre, demande beaucoup 
d’investissement personnel, de capacité d’initiative, de 
ténacité et de disponibilité.

Bon courage et bonne chance à Marion dans ses nou-
velles tâches. 
N’hésitez pas à l’appeler, à l’inviter pour visiter votre 
ferme, votre montagne......on ne peut pas passer sa vie 
dans un bureau quand on travaille à l’ASPAP.
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